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Ma	promesse
	
	

Comme	on	se	retrouve	!
Vous	m’avez	tellement	manqué.	J’ai	eu	beaucoup	de	travail	avec	ce	tome,	à	tel

point	que	c’est	l’un	de	mes	préférés.	Faisons	d’abord	un	petit	retour	en	arrière.
Dans	 le	 dernier	 opus,	 Emma	 et	Hugo	 étaient…	 en	 froid.	 Si,	 si,	 ce	 n’était	 pas
joyeux	!
Votre	 Mme	 Colère	 a	 certainement	 pointé	 le	 bout	 de	 son	 nez,	 j’en	 suis

persuadée.	Parce	que	même	pour	moi,	Emma	m’a	gonflé	!
Rembobinons	le	magnéto…
Emma	a	fait	payer	à	Hugo	sa	traîtrise,	et	son	jeu	perfide.	Elle	s’est	amusée	de

lui	 et	 a	 compté	 à	 son	 tour	 les	 points.	Notre	 pauvre	 petit	Hugo	n’a	 eu	 d’autres
choix	que	de	se	faire	berner	en	beauté.	Elle	a	joué	avec	lui,	avec	Marco,	et	même
Matt	a	eu	son	rôle	à	jouer.	Sans	compter	les	petits	pièges	placés,	par-ci	par-là	par
notre	Mme	Malice.
Tout	ça	pour	en	arriver	à	ce	final	où	Hugo	comprend	enfin	ce	qui	se	passe.	Il

quitte	la	course,	au	bord	de	la	crise	de	nerf	et	fonce	chez	Emma.	Grâce	à	un	petit
coup	 de	 pouce	 de	 Éva,	 sa	 sœur,	 il	 finit	 par	 entrer	 chez	 elle.	 Et	 c’est	 là	 qu’on
retrouve	notre	vilain	M.	Mystère.
Bien	 évidemment,	 il	 n’aime	pas	 perdre.	Mais	Emma	 jubile,	 car	 il	 a	 fini	 par

comprendre	qu’elle	jouait	au	même	jeu	que	lui.	Et	c’est	maintenant	qu’on	va	les
retrouver	plus	en	forme	que	jamais.
Notre	petit	duo	risque	de	vous	faire	bien	rire.



Et	 j’espère	que	vous	 allez	 compter	 les	points	de	 chacun.	Oui,	 rappelez-vous
ma	promesse	à	la	fin	du	tome	3.
Il	va	falloir	compter	maintenant…
Mais	je	dois	tout	de	même	vous	faire	une	petite	mise	en	garde.	Vous	savez,	il	y

a	toujours	cette	Mme	S.
Cette	vilaine	qui	s’amuse	de	vous	à	chaque	nouveau	tome.	Et	pour	celui-ci,	ne

croyez	pas	qu’elle	a	décidé	de	prendre	des	vacances.
Alors,	 mes	 chères	 Mesdames,	 lisez,	 riez,	 amusez-vous,	 mais	 n’oubliez	 pas

qu’elle	n’est	jamais	bien	loin…
	

Bonne	lecture.
Luna	Joice,	alias	Mme	S.



Prologue
	
	

Tu	peux	le	faire.
C’est	ce	qu’on	se	dit	souvent.	On	a	tous	nos	petites	phrases	fétiches	qui	nous

redonnent	 du	 courage	 et	 nous	 redressent.	Un	moyen	 pour	 se	 doper	 ou	 ne	 rien
lâcher.	C’est	une	méthode	efficace	—	souvent	secrète	—	sur	une	façon	de	garder
une	emprise	sur	tout	ce	qui	nous	entoure.	J’avais	oublié	ça.
À	quel	point	j’excellais	dans	ce	domaine 	!
La	rage	est	le	sentiment	le	plus	fort	que	l’on	puisse	s’infliger.	Elle	nous	donne

de	la	puissance	et	une	méthode	pour	tout	vaincre.	Elle	nou	s	aide	à	garder	la	tête
haute	 et	 nous	 procure	 un	 certain	 réconfort	 et,	 surtout,	 elle	 ne	 se	 laisse	 pas
marcher	dessus.
Je	suis	cet	homme-là.
Je	suis	et	j’ai	toujours	été	comme	ça.	Et	même	si	parfois	dans	ma	vie,	je	me

suis	 écarté	 de	 ce	 chemin,	 j’ai	 toujours	 fini	 par	 retrouver	 cette	 voie.	 Mon
caractère	refait	surface	aux	moments	où	je	ne	m’y	attends	pas.	Il	fait	de	moi	qui
je	suis.
Cette	 rage	 de	 vaincre	m’a	 fait	 faire	 tellement	 de	 choses.	 J’ai	 menti,	 triché,

blessé,	écrasé	et	détruit	plus	d’une	fois	sous	son	emprise.	Mais	elle	m’a	souvent
laissé	 avec	 ce	 sentiment	 de	 victoire.	 Cette	 satisfaction	 qui	 apparaît	 sur	 mon
visage,	jusqu’à	mes	lèvres	qui	sourient.
Ouais.
Je	ne	m’égare	 jamais	et	 je	garde	cette	maîtrise	sur	ma	vie	et	même	sur	celle

des	 autres.	 Je	 suis	 conscient	 que	 je	 suis	 un	bon	marionnettiste.	 J’avoue	que	 je
m’en	 amuse.	 Contrôler.	 Ça	me	 permet	 de	 rester	 puissant	 et	 ça	 fait	 de	moi	 un
combatif.
Mais…
Je	 l’admets,	 je	me	suis	 fait	avoir	à	mon	propre	 jeu.	Emma	m’a	eu.	Elle	m’a



roulé	dans	la	farine	et	elle	a	été	bien	plus	maligne	que	moi.	Je	m’incline	sur	ce
regard	chocolat	qui	s’est	amusé	de	ma	faiblesse.	Je	lui	tire	même	mon	chapeau
face	au	plan	sournois	et	manipulateur	qu’elle	a	mis	en	place.	Mais	 je	 lui	 laisse
cette	 victoire.	 Elle	 a	 été	 très	 forte.	 Elle	 a	 réussi	 là	 où	 personne	 n’avait	 gagné
auparavant.	Et	elle	a	profité	du	spectacle.
Alors	ouais,	ma	princesse	a	bien	gouverné	ce	royaume	sombre	à	la	perfection.

Toutefois,	elle	n’a	pas	pensé	à	un	détail.	Un	tout	petit	détail	qui	a	une	importante
énorme.
Le	roi	en	sournoiserie,	ici,	c’est	moi.
Et	je	vais	mettre	un	terme	à	ce	jeu.	Je	vais	lui	montrer	qu’elle	joue	dans	une

catégorie	bien	trop	grande	pour	elle.	Alors	même	si	elle	m’a	impressionné,	je	ne
lui	ferai	pas	de	cadeau.
Non.
Certainement	pas.	Je	vais	reprendre	la	place	sur	mon	trône	et	elle	va	très	vite

comprendre	que	ce	jeu	est	dangereux.	Elle	ne	fera	pas	le	poids	face	à	moi.	Puis,
je	vais	à	nouveau	compter	les	points	et	faire	ce	pour	quoi	je	suis	doué.
Gagner.



	

	

	

	

HUGO
	
	

Allongée	 sur	 le	 lit,	 Emma	 ne	 bouge	 pas.	 Je	 viens	 de	 lui	 donner	 un	 sacré
orgasme.	Son	petit	sourire	malicieux	s’étire	pendant	que	je	profite	de	cet	instant.
Je	m’avance	encore	un	peu	tout	en	lui	mordant	le	cou.	Son	odeur	est	enivrante.
Toujours	 cette	 senteur	 fruitée	mélangée	à	 l’effort.	 Je	passe	ma	 langue	et	goûte
ma	 victoire.	 Elle	 est	 délicieuse.	 Sa	 peau	 frémit,	 c’est	 si	 jouissif	 de	 la	 voir	 à
nouveau	 comme	 ça.	 Emma	 enfouit	 son	 visage	 dans	 mon	 cou	 puis	 balade	 ses
mains	dans	mon	dos	ce	qui	me	tire	à	moi	aussi	un	frisson.	Sa	tendresse	dégage
une	 chaleur	 dans	 ma	 poitrine,	 mais	 j’essaye	 de	 contenir	 cette	 faiblesse.
Toutefois,	 ses	 doigts	 glissent	 le	 long	 de	 ma	 colonne	 et	 finissent	 par	 faire	 se
dresser	tous	les	poils	de	mon	corps.
Fais	chier…
Elle	pouffe	dans	mon	cou,	mais	ne	dit	rien.	De	toute	façon,	elle	doit	se	douter

de	 ce	 que	 je	 ressens	 pour	 elle.	 Je	 ne	 peux	 pas	 tricher	 là-dessus	 et	 puis	 j’aime
avoir	cette	douceur	pour	moi.	Elle	est	parfaite	là,	ses	jambes	autour	de	ma	taille.
C’était	 bon.	 Inoubliable.	Ces	 vingt	 dernières	minutes	 entrent	 directement	 dans
mon	panel.
Première	place,	mon	ange.
Elle	a	voulu	 jouer	et	 je	ne	vais	pas	m’arrêter	non	plus.	 J’ai	 juste	été	naïf	de

croire	qu’elle	était	bien	trop	gentille	et	mignonne	pour	s’amuser	de	moi	de	cette
façon.
Je	 ricane	 légèrement.	Ma	Mme	Malice	caresse	mes	 jambes	avec	 les	siennes.



J’adore	:	vilaine,	mais	douce.	Je	scrute	son	visage,	ses	paupières	sont	closes.
—	Fatiguée	?
—	Mmmh…	j’ai	eu	une	grosse	semaine	de	travail.	Un	petit	malin	a	pensé	être

meilleur	que	moi,	mais	il	a	finalement	compris.
Sale	gosse…
Je	passe	ma	main	sur	sa	joue.	Ses	yeux	de	biche	me	détaillent	enfin	avec	un

rictus	que	j’ai	envie	de	croquer.
—	Pauvre	homme,	 feignis-je.	 Il	a	dû	avoir	un	moment	de	 faiblesse.	 Il	va	se

rattraper,	parce	que	te	connaissant,	ce	n’est	pas	très	compliqué	de	te	battre.
Elle	me	foudroie	du	regard.	Putain,	comme	j’aime	ça.	Sa	bouille	exaspérée	est

géniale	 en	 cet	 instant.	 Je	 garde	 mon	 sourire	 et	 me	 penche	 vers	 elle	 pour
l’embrasser.	 Ses	 lèvres	 sont	 exquises.	 Elle	 se	 laisse	 faire.	 Son	 baiser
m’enflamme.	Toutefois,	je	préfère	m’enlever	d’un	coup	sec.	Je	ne	tiens	pas	à	lui
donner	ce	qu’elle	souhaite	si	vite.	Emma	est	encore	en	suspens,	mais	elle	ouvre
rapidement	les	yeux,	agacée.
—	Encore	?	m’amusé-je.
Elle	plisse	le	nez.	Je	sais	qu’elle	en	meurt	d’envie,	mais	Mme	Malice	décide

de	me	faire	croire	le	contraire.
C’est	dangereux,	vilaine	fille.
—	Tu	en	veux	encore	?	insisté-je.
Rien.	Pas	de	réponse.
Bien	sûr	que	oui.
Je	me	baisse	vers	 elle	 et	 lui	 attrape	 le	 coin	de	 la	 lèvre	 avec	mes	dents.	Son

sourire	se	devine	pendant	que	je	poursuis	ma	course	dans	son	cou.	Je	fais	rouler
mon	bassin	pour	la	clouer	dans	le	matelas	et	me	redresse	sur	elle.
—	Et	ça	aussi,	tu	en	veux	encore	?
Sa	 poitrine	 se	 soulève,	 mais	 elle	 se	 tait.	 Je	 m’avance	 puis	 finis	 par	 une

impulsion	plus	forte.	Madame	Malice	passe	tout	de	suite	ses	bras	autour	de	mon
cou.	Elle	croque	le	lobe	de	mon	oreille	en	gémissant.	Ça	me	fait	rire,	je	continue
et	 laisse	 son	 souffle	 se	 faire	 plus	 lourd.	 Je	 lui	 accorde	 du	 plaisir	 avant	 de	me
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